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Mot d’entrée 

 

Après  la fête du Christ Roi de l’Univers, nous voilà déjà dans l’attente de 

sa venue dans la gloire. 

Cette année ce fut une fête sans célébration pour tout le monde , mettant 

ainsi à mal l’effectivité  de cette Royauté. Nous-mêmes voyons déjà qu’il 

ne règne pas dans nos cœurs à 100°/°. Quant à sa présence effective dans 

le monde, avec tous ces foyers de tension, nous ne pouvons que 

reconnaître que sa royauté est sans cesse soumise à rude épreuve. Rentrer 

en Avent c’est cultiver cette tension vers le Règne, c’est reconnaître 

l’existence de beaucoup de poches de résistance, à commencer par celles 

dans nos cœurs, dans nos foyers, dans nos communautés et différents lieux 

d’appartenance ecclésiale   Cette épreuve des confinements sans fin peut 

aussi nous bloquer 

Demandons pardon pour nos propres résistances et pour celles du monde. 

 

Homélie. 

 

Nous avons souvent l’impression que Dieu est loin, et qu’il se cache, qu’il 

est très loin de nous.  

 

Tout passage d’Écriture bien accueillie doit nous éclairer sur Dieu, sur 

nous-mêmes, sur tout homme et sur toute la création. Cet éclairage doit 

nécessairement, soit nous réconforter dans nos combats pour plus de 

justice et d’amour, soit nous faire prendre des engagements pour notre 

propre conversion ou pour le salut, le bonheur des autres, bref nous 

bousculer en vue  d’un nouvel ordre des choses. 

 

À la lumière de cette Parole nous découvrons à quel point Dieu nous aime 

et que cet amour gratuit nous porte et nous précède toujours. Nous 

aimerions être les témoins de cet amour libérateur et voir beaucoup de 

personnes faire cette expérience de la miséricorde et de la bonté de Dieu. 

Dans notre désir de rendre grâce à Dieu par toute notre vie nous lui avons 

demandé de nous donner la force pour lui être fidèle et pouvoir résister 

aux vents contraires. Alors pourquoi ces chutes et rechutes ? Nous lui 

avons aussi confié des situations de misère et de détresse humaine. Mais 

on dirait que le Seigneur est sourd à nos appels. Pourquoi laisse-t-il la 

mort emporter le fils unique de la veuve ? Pourquoi laisse-t-il ce couple si 

généreux  sans enfants ? Pourquoi la sécheresse doit-elle durer si 

longtemps dans telle région aux détriments des paysans et les pluies 

provoquer des inondations dans une autre ? Pourquoi  laisse-t-il des 

hommes sans scrupule perdurer au pouvoir ? Voilà tant de questions que 

nous ne pouvons pas éluder dans notre combat spirituel. Ces constats mis 

devant Dieu constituent le début de l’authentique prière. 

  

 

Dieu nous a donné en son Fils et dans la puissance de l’Esprit des frères et 

des sœurs à aimer, des enfants à éduquer, à chérir, des parents à respecter 

et à aimer, des familles à consolider, à protéger, des communautés à bâtir, 

une nation à construire, un monde à évangéliser, des peuples à conduire au 

Royaume 

 

Malgré ces changements timides dans le confinement, demandons à Dieu 

la grâce d’avancer les pieds plus fermes vers l’accueil de l’Emmanuel, 

Dieu avec nous, dans nos vies et dans le monde 

 

Kpalimé au Togo ce 28 novembre 2020 

Frère Léopold 
 

 


